
   SUPPLIQUE 
 
Vous qui passez 
Compatissez 
Aux pauvres vagabonds 
Aux ours moribonds 
 
Ces dépotoirs 
Sur les trottoirs 
Sont nos pauvres maisons 
Au vent des quatre saisons 
 
Ces va-nu-pieds 
Tout estropiés 
Ne seront plus choyés 
La benne va les broyer 
 
Vous qui passez 
Compatissez 
Aux pauvres petits êtres 
Oubliés de leurs maîtres 
 
Au temps qui passe 
L’enfant se lasse 
Il dit d’autres souhaits 
Et jette ses jouets 
 
Dorlotez-nous 
Sur vos genoux 
Il faut raccommoder 
Les ours démodés 
 
Vous, qui passez 
D’un pas pressé 
Il faut aimer les ours 
A la peluche moins douce 

La mémoire de la plupart des hommes est un cimetière abandonné,  
    où gisent sans honneur des morts qu'ils ont cessé de chérir.  
           Mémoires d’Hadrien Marguerite Yourcenar 
 
                 Puncha Puncha   Avishaï Cohen trio 
 
           Les petits-enfants aiment les contes de fées  
          qui racontent simplement les peurs enfantines  
                      Grand-père  Juillet 2020 


